
�-ue 'llne pépinière de jeunes d•élite, qui se 
: distil'lfjplent ensuite soit à St-Ma-urice, à Château­

neuf ou à Sion, soit à Sierre. ou qui. ·rc!lt21nt da,o.s 
· la Vallée, forment ·un noyau solide destiné à 

81'0-uper autour de lui d"autre jeu:nes arrivés 
à l'une des étapes Jes plus importantes et les 
· plU& dkis.ives de la ..,.Ïe, 

....--<>----

UDDES. - Con. - Une tombe vient de se 
fermei sur les TC!tca mortels de l'in11tituteu.-r Vi­
tal Lattion, nppelé à Di<'ll à l'âge de 71 ans. 
Cc bon. et !fidèle serviteu-r, � '1Ïe durant cou� 
ronnée par de longuee soulfr�nces,. -ne _conn_ut 
we le8 directives d' u.nc conscience 3amal5 mlsc 
en défaut. Sa helle caniète d'1.nstitutew .for� 
mant plu!lieun phalanges d 'élèves à la vie .chré: 
tienne et è. 'llRC saine éducation sera pour lui 
en ce moment la Técom�nse que mérite un tel 
dévouemen•t. 

Quoique tou.t entier à sa tâche <rmsei&nn.nt. 
M. Vital Lattion ne négli-gea pas sa la-mille. se­
condé .par une excellente épouse. A11-ssi leurs 
enlants suivent-ils fidèlement le chenrin haeé. 

Sans faiblesse et .sans 1espect humairn. 1'hono-
1able défont a vaillamment  combattu le lhon com­

bat .Respecté de ses .élèves, aimé de tous lce 
sie�s, H a quitté. .ce monde plei.n de mérites pour 
l'étemit.!. 

Que -son é�se et leurt1 en.fa.nts acc-c-ptent a:vec 

-résignation ic:ette .douloureuse Géparation. A nos 

Tel�euses condoléances. 11ous jo�nom1 1a ·pro�: 
messe de nos Faibles prières pour le -cher disi_pa·-
TU. 

,__.,_..... 

MARTitiNV, - J..'écol.r de la Colonle llalleune. 
- Cor:r. - Ln clôt·UT.e .clt"S .claMol"s ! ·?vf.ot mo,g1:J-ue 
qui m"1. ta joie au .cœur clei peti.t.s ... "'! un pe-u d a.p· 
préhension h ee}tli dr..s maman� J P.a.r.ce que les 
um et J.cs antre>s l"nvhug-enl d"une laç.o-n diam61tn· 

hmcnt op.posée <'-1!-l événe>tnc>nl : ttui:-cl n'y v.:i.ie�.t 
qu''llne cUJ�v.r<i.nce>, ce>lle>.!i·b\ :un .sn.rpJus lle souc.is 
et de dcv.oir!I de snrvrillance lout nu lo.n.g de la· 
so.ison des vn.canee>s qui débnlent. 

Et PQUrla.nl, _,•n y a des .écoliers qui o.nt dû �­
rile ce -'IDnl bien c:eux des cou.rs de la.ngu-a qtie 
don'ne oh:i.que .:inn-ée 111 Colooie itMie-nne de Me.T· 
ti�ny, COUT� clirii:tés ne>c cmn.pêtc.nce pnr :M. Pie# 
rino F.ra.nzf'lti, de nirldc.<i, JI' "' maes.l,ro • si corn· 
péle.nt et 5j dévoué. -En effet, cei ·?Clib, qui sui· 
venot déjà lC.!1 di.ver.ses écoles -de 11.otre -ville 011 de., 
eDYÎr-Ons, -eot q11i n'aurn:ient que le jN1.di <nprès-«n1· 
di pou-r Mn.êfi.cie.r d'un .pen de .repos, s'.artreÎGn{'.nt 
précisément ù fréquent-cr cetle .clnsse cette après· 
midi-8, .penda.nl quo teu-rs· eamœrade?> s-e dMll..11:­
scn:L Nous les f.élkiWns <Ionie sincèrement pour four 
cou.rage et four 'J>C>U6'".éra.nœ. 

C'.étatt done dima.ncltc de.rni.er la elôiu.re. Dan! 
ln eonr l!ituée d.e.rrrière l'fülfel Perro.n, -à la Gue, 
s'éta�<t riu.nb les membre!! dt" ln colonie et Jeurs 
OOll'n.nh. ·M. Je COQ!.IJ..f • .t..mhrMl, de Sion, eritou­
J"é de Mç Adem, Prévôt •du St-Bernard, <le M. ae 
Prie-ur Besson et d'autres :pcrumr141ifés, auh:taie-.ni: 
ù cH.te f.lelite drémon�. 

iF..n !l'Bison des .circon.slanc.es, <:ell�··CÎ se dl-roula 
�rès dm1plemeut. Il y enf dt"..s -ch.ants, des .récllntion.s, 
de Ja musique et même une .mise amétkain-e qui 
eut beaucoup de -succès, .comme, du ·n�tie. lt!s billet, 

de. ie 4-mnbola. Ce fut vn.tment une gentille o.,prè.o;­
midi où cihacuo, ttoteUTs .et <\pecto.·itu.r.s, s'efifor-ça 
de ('.Ontrliln.ier à 111 .réussi.te de lo fête :pa.T fa dé­
ruonsbn.tkin de son ta·lenat ou de ... sa g6néroslté. 
Nmw deYOH'i: li!lici-ter particulière.me.ni r-Otcltest.re 
cle :m.us�t' à lJOUChe c TouJlelZ '• diœigé pn.r le 
ténot' Terrini fqui eut J'.oeea.Yio.n de .:se fnir.e -en· 
aendre) ; -ces sym;pQtlJiques jcun-e.s gen.s doivent 
être ;remer:cib de leur coneon:rs -désinlfére5sé A �tl 
manlf.e..site·tio.n. 

M. La.ure.nt NingheUo. cla.rine.Mlsle, �.& �'U pinno .po1' Mlle Fe�ter, .nous 'fül'.nf sra:nd p'lnt· sir_ en exécutant C11vec vil'toosiofé u.n -extrait de ro-­pérn cl&Mique " Riigoleti-0 •, <le V«di, œuw-e 111-on dlpOl.LM'ue de dif'f"iwlté5. ns lurent très �:dls. �L le con.sui Amhrosl :pri.t la _parole lpODir lé1J .. oiter ae� �n.isD"tews � Ia fête et r.emerder !fout Je .monde, ipetih et @TmM:b. puil! eut lieu ta dislai� 
but io.n des rprix, nQC()nl.pegnée de qtle''lqueao oom: .. 111100.taire.s de M. F.ran7elti .sur l'o.nuée scolaire. Et la journ.00 .� 1ermina igen<timent dans la joie et la 15albf'aafion gt!néirale.s. 

Nous com.ptenons les diffieulMs qui s'o:ppo�enl Ill d'.orgu.nl.salio.i:1 de 1elle.!l mam.if"eslations da.ru Jes .ft.mµs que nous "Vivons, mah: cela ille fait que mieu:r. rusortir le mérite d.es dirigeants de la Co· 
J-Oll.ie, dont M. Raymond An Lonioli est 'le ·méritant et i:nla.s.snhle pr.é.'lîde.nt, Qu'il! en <i<IÎent zemer-cii8• 

P. S. - On· nou• p<ie de co.nmunlqu., qu�� le ibintge -de la rombola (Ier prix : une biaydeM.e)" a ea. Jieqi. dimao.clte 2 juîHet, au m6me endroit lbÙ ::s'est déroulée la fête. 
-<>--

TROISTORRENTS. - ûir. - M<rcredi, 
la Ciba. Société pour l'JndU1'trie chimÔque à Bâle, .a décerné la montre en or i un de ses 
fidèles "'11j>loy<s, !M. Emile Morisod, pour aes 
25 ans de bons et loya'Ux servi-ces. C'est le: pre­
·mier <1uvrier, res,sortiHant de Troistorrent-s, qui 
reçoi.t un cadeau de cc genre. Souhaitons à M. 
Mori.sod une longue ivie qui lui permette d'en 
jOllÎr a.gréahlement. -

Les quar.mle am d'aeti-,ité 
de M. le juge Sidler 

11.-
�Jnf. part.) M. Sidler, juge d'·i.ostruction et 

président du tribunal de Sion, vimt de m ... 
Je. quarante a.nnéc.!i de son activité au. po-urvoir 
Judiciaire. Au cours de celte déjà longue c:al't'iè ... 
l'e, M. Sidler s�est montré un juge Împa:rtial, 
obje:tîf et d'une gra.nde droitwe. A cette oc­

cukm. Je Tribunal -canton.al a lenu à exprlmer 
à ce .di5tingu.é ma.gistrat ses Jélicitationos. 

SION. - Après un grave oocident. - lnI. 
part. - Nous avons fait prendre des nouvelles 
du fier.gent de ville Loui5 Zimmmnann, de Sion. 
-victime d'un grav-e accident dans 1es cireonstan· 
<e.s que le « Nouvelliste » a te1atées. Le malheu­
teux qui est en traitement à l'hôpital 1égÎonal 
va -ml.eux. Pour le moment. -une iuue fatale n'.est 
pu i craindre. 

FLUH ET REFLUH En noRmAnDIE 
Sienne est prise 

et Livourne est sur le point de tomber 
La capitale de la Russie blanche 

aux trois-quarts investie 

G. Q. DU GENffiAI.. ElSF..NHOWER, 3 
}uiltet. - Journées rela!Îvement calmes en Nor· 

ma.ndie. Les Alliés ont e-onservé intactes leure 
têtes de .pont wr l'Orne. 

Le Q. G. a -confirmé .cette nuit que le .com­
mandement allemand a transféré l!un de -ses 

corps de panzer d'êfüe, de Russie, pour essayer 
de co ·ntenir la •menace obritann!que au '6ud-ooesl 
de Caen. 

On :n•a jusqu.'-id aw:u-n-e indication S'Ur l'i.m.por­
tance numér.ique de .ce -corp9, mais. généralement, 
d.e- 'tels .corps .compr-enncnt de deux à ·trois diovi­
sions. Onze dtvisions sont maintenant opposées 
au:x for'c.e,,. du général .Monl:gomery-. 

Cinq divisions de .panzer SS, de..ix div·îsions 
de pan-zer ré@:u.lièr�s et .quatre divisions d'irrlan· 

terie se trourvent d11ns la région de THl·y.Caen. 

AVEC <LA PRE."1.LElRE ARME<E E.N 
NORMANDiE. 3 .juillet. - D"un .cOT""'!'On­
dant de ra11en<:e Roote-r : Le! troupes américai­
nes cnt lancé une offensive sur un •front' de 
plu6 � trente .kilomètres à 5 heures 30 Jundi 
matin sous une plu.ie bat-ta.Dte. Le -secteur d'at· 
faqÜe !e tr-O'U:ve sur .une ligne &'étendant de Ta 
côte no11.mande vers l'.i.nt.é?ieur. Les ,for�es a.mé� 
ricaines poussent en direction du .sud. 

"""' 
Ci Q. ,ALEX.,,,NDER. 3 juillet. - L" ar· 

mées américaineos -opérant en ltalie sur la côte 
<>nt la11g-ement dépassé Caen. Leurs éléments 
a;va.ncés ·ne se trouvent plW!I qu'à 20 k ilomètres ,de 
Li-voume et s•approchent de 1a va:Jlée de l'Arno. 

Dimanche, dans l'o.près-midi, le journal c: ls­

vestia � annonçait -que le bruit de la -canonna� 
de ·parYenait distinctement à Minsk. Lf>S troupes 
de R.okoissovsk.y. composées pour Ja .grade put 
d' unhés de a.valerie, poonuivent Jar violente 
attaque et talonnent de près les Allemands. Elles 
ont atteint la Îbgne ·f.erroviaire Miosk-Ba"J"allOoo 
vitohi .. Brest-J.....itonk. qui f.v.t .coupée .à trois 
endroits. 

La .retro.i le de.a Allemands se lit à un ,,.th.me 
si upide qu'ils dur.cnt abandoMer 300 locali­
tés, pumi lesquelJes les villes de La.�tchi el 
Nessvisk. L'atta.que frontale œnlre Minsk, <JllÎ 
est dirigée par le igéniral Sa-charov, a'.fait égalt:.­
ment des progrès considérables. Cfs troupes d'a­
vanl-1ga-rdes ne sont phis qu'à 25 km. de M·î-nsk. 

iM.OSCOU, 3 juillet. - Le .correspondant spé­
cial de ta:gence Reuter télégraphie : Des mil· 

liers de pa·rtisans ont maintenant dédt"nché -une 
of.ft!nsÏve syst�matique contre les Allemand! �n 
Rus3Îe Bl.anohe. Dans de n-omhr�us� ·régions, l.es 
partisans ipourchas-sent les .. Allemands dans les 
forêts, .Des troupes d-e partisans bi-eu or.ganisées 
et bien instruites remetlent rapidement les Tou� 
ts en état pour activer la mnTche des t"rou:pes 
russes. 

Quatre uagues de bombardiers 
ont mitraille des villes nongroises 

Nombreu6e.s ,,icl.Îm.es 

où la supériorité numéàque c:Jes blindés nméri-
BUDAP.EST. 3 .juillet. (D. N. B.) _ On 

caine devrait jouè-r un rôle dédsÎif pour l'issue communique offic:idlement : Aux .premièr-es 4ieu� 
ëles opé-ratione. T<es de ]llm.d1, u.ne fonmation de plus de 500 �p� .On s'attend -à voir Sienne tomber i11cosa.m· pareils ennem·i-s n. pénétré dall6 l'espace aérien 
ment 11'1.JX mains des Français, qui l'ont -investie bong;rois sur un lange Iron-t en quatre 'Vagues 
par l'ouest. 

. 
su-ccc95Îtves venant du nonl. Le lieu d'attaque se 

La rési.eta .. TI.ce allemande n >eeS1Sé à Youest du t-rouvait -dans le territoir-e e'étendant entre 1e 
la'.c T rMÎ·mène �t 1es forces de la 8me arm� Danuhe el la Tisza. Des attaqu� ont .ét.ë cfifec­en direction d'Are.r.zo ont ,fa.it de r a"Pi-d-es pro- ruées au!si bien .contre :la capitaJ.e ho-11iJroise que 
grèP.lus ià l'ouest du .na.vs, des troupes -sud-afrÎ· contre .quelq�s villes de province. Des chanC'un 

'l' hon.groi-s et allemands ont .engaigé •l-os fomiations 
cainC6, aprh &·voir -oc-cup� T a.t'rita •. point <f'-i-nt-er- ennenûes au -combat. La D. C. A ihongroist! 
$etti-on de route$, se sont avancées sur u.n ·Ja1� a Ogaleme.nt été mise- en aetion. Selon los nou� 
8e .front .dans la vallée de Chiana, situ-ée au sud velles- ·incomplètes p;a:rvenues jasqu'i.ci. le nom� 
d'Areoz.zo. bre dei appa:reils .e:nnmnis aobattu.s a"élève à 35. 

iALGER, 3 tiuillet. (Reuter). - Radio Alger On signale des IJ>«'rtes par.ml la. population et 
a -déclaré -à midi qu-e Sienne a été prise. des déiât.s. Selon les .dernières iM.ormatlons. l'e..t-

S-i1111ne se trou.ve à 97 km. de .Ftoreoc-e. :Bâtie taque a-érienne dirigée .contre .Budapest diman� 
sur tmi.s -col-lines entre l'Aibia et l'.E.lse, Sienne die après-midi par un telll:'P6 .cou;yert avait pour 
est. après F1orence. 1a 'Vile de To5eane la plus .objectif Je centre -de �a -viUe ainsi que les tau� 
rkhe -en œu'Vres d'art ·et celle qui, de toutes Jes houf1JS et J.es quartieirs dei vmas. Un COUfl' di# 
villes itaHenne-s. a le mieux conserver l'esprit �t Tect a atteint un entrepôt où se tr-0uvaient des 
l'a""Pect du. Moyen .Aq,e. Peuplée d'envi:ron 50 ressortissants anglais -et américains. 11 .internés 
mi.lie habitants, Sienne 6e trou-ve &ur la lip-e ont été. tués. 
� diemin ' de ür teliant iE.mpoli à Chiusi. Cen· L'aviati-on anglo-améri-eaine a mitraillé de-s 
tre ro

.

utie.r impor:ta!lt, on peu.t y admirer

.

de nom� [personnes -civiles qui -se pr-omenaient ·dans u-n 'f>a:rc 
breux édi.fioces .historiques' et notamment la ca- de la iville. Beaucol.U)- de -femmes et d'enfants 
thédrale de etyle TOma.n, commencée au Xllme trouvèrent la mort. 
siècle, le Baptistère, de in:o.mbrreux ipalai-s, ete. ---o-

;;:��:e: �k pr:t
s���!

c�:· ���:i:· p;�� une allreuse lragédie le! Espaignoh1 ipuis par 1-es Françai.s. Elle est.. la 
patrie de pluoioun aT;Î•;•: de la R•naissance. à la f ronlière geneuoise 

iMOSCOU, 3 juiUet. - Aux dernières nou� 
ve1les, 1a s-ituation sttr les différenlEi fronts était 
la -su-h•ante : 

Au sud. 1'aile droite c:Ju ·groupe d'nmées de 
Ro:kossavsly, -composée de blindés, est ipar-ve­
ll'Ue à 60 ·km. de .M.i1l.51k <tt e.·est em.puée de Go-

Trois femmes abattues 
a coups de mitraillette 

rodei, Tcherva.n et Starobine. elle a envaihi près . Un .drame osa.oiglant s'est dér.oulé, sa-medi .wi.r� 
de la moitié de l'ancienne p-ro.vinct: polonaise au .château de :Bossey�soUiS-.5alève, habité par 
de Nov.cgrodek ·et a .franchi la voie ferrée de la le'llme de l�u le profeis&e'llr il....ouis � de 
Baranov.itchi � MiMk - Luniniev. l'.UnWersit-é de Genève. lvtme Albertine. Dupa.te. 

Le nombre -dea prisonnie rs se .monte -à environ veiive du proi.cs.aeur. septua-g-énaire, se trouvait 
85,000. Le butin 'C!t si .c-on.sidérable qu'il fallut dans la sall.e à man-gcr en -compagnie de ea fille. 
tripler l�a servÏ.C.cs dta·ngés de 1e rauemblet. Dans Mme Mngucrite Cou-ch.et, de la .femm� de .son 
les dernière! 24 n�re5, 1046 loc.a:lité-s ont été li- pctit..fils Gaston Cou.chet, née iRa.ymonde Levy. 
bérées. de Genève. l\.tme Po.gigia. ancienne fouilleuse de 

On annon-ce en. der.niè.re heure que troÎ-5 divi· la �ane italienne et amie de ·Mme .D\ipa;rc, 
sions' blindées, après s'être "'rnparies de Vdika. était -également à ta.b1-e, 
ont défait les anièr�rdes allemandes. -à .ZS Tout ià -coup� un-e hande d'homme!! ar�s de 
km. à l'oue9t de la vilk Les années TUsses, dans trn:Îtrai!lettos et ma&qués fu-ent -irruption dans la 
.cc .secteur, ne sont pl.us qu'à SS km . de Vilna. maison. Tandis que 7 hommes Tcstajent A J'ex-

( 

Mme Raymonde Coud1et-Levy. âgée de 27 ans, 
Arant pri.s .soin de lui re1irer son fils Yws. âgé 
de 2 ans. qu'.elle tenait isur ses ,genoux. il.a l'a· 
battirent à -son tour, croyant tir�r sur l'tA:me Pog-­
Gia. Ct•tte dernihe eut d•ailJeurs le. im&ne aort 
alors -qu'elle dle"rchait à se sauver sur la tell"as­
s�" Lts a@:Tt>sse�r115 cherch�rent �n vain M .Gas� 
Ion Couchet-Levy, qui oS 'éta-it rendu d1œ J" coif· 
fo'Q.r. Il a pu, dans la. nuit. passer lEC frontiè.re en 
com_pa.gnif' de &on fils et de sa m�.e • .Mme Mar­
gu.eritc Couchet .. Oupar-c. 

Les hommes du maquis, ayant q.i.ritt.é Je châ· 
teau. trouv,rent �ur leur route 4 dO'Uanie-rs al· 
lemandi> qu'ils .surprirent et exé-cut�ront iè. la mi· 
tni.llette, puis ils dispa.TUrent. 

une zone d'interdiction 
entre l'Italie et la suisse 

CHJ.A.S.SO. 3 juillet. (Ag.) - On mande do 
la frontière -QUt" les a-utoriti;� allemandes 'Vont 
appliquer un décret q_ui re-nd plue sévèr.c la sur .. 
,·eillance de! frontières. Une l�e de démucD .. 
tion de• 3 km. de la·rgeut 6Cra établie -entre la 
Jrontièrc suisse et it11lienne, où -<1uoo.ne person­
ne ne :po-urra pénétrer. Ll"s réfu.giés devront éva­
cuer cC'lte zone. La localité de Ponte Chiasso ne 
sera pas ·tou-chée par les mesur�s de -ce dk-ret. 
On :ne nit 'J>a.6 .enœre sur que1Je lon.gueur irerp 
�!ahlie cette z.on-e- d'interdiction. 

La grève générale est tenninie 
au Danemark 

STOOKHOLM. 3 jU'iU.t. - On annon<:e de 
Mal-mü .q:u-e la .grève générale -à Copcn-l1aogue '91Ht 
terminée apr's que le co.m·tnandement allemand 
.fut -parve>nu à se mettte -d'açcord avec les auto­
rit�s de la ville. 

COPENHAGUE, 3 juillet. - Ri•n n'indi­
-quc que la .grève de C0:pcnhague ait �té inter­
rompue. La nuit dernière -et lu11di imatin, le Con­
seil de liberté dan<ii.s aurnit .co'Q.:vert les mur.s de 
la .capitale d'aUidles disant à la 'f>OJ11.1lation de 
continuer la grève jusqu'.b. "Ce que les Allemands 
acc<'.plent d'él�miner le cot'J>!I de Schallhung com­
me demand:i. --

L'ancien mini1tre Sarrn.ul anêté 

TOULOUSE. 3 iuill•t. - Le.s A!lomand. ont 
arrêté à Toulouse, M. Albert Sarraut. qui a:vait 
su.ccédé à son frère ·Maurice Sarrau-t, comme di­
recteu ·r de la « Dépêche -de Toulouse "� qui a­

ét.ë 11.s!assin.é il y a quelques mois. M. Albert 
Sarraut ave..it  -été .à plvsi.eure reprise.s <Tninistre, 
il •f>iit notamment fou 1o-ngtemps ministre -de 
!'intf:ricur. 

----<>--" 

Une noyade en servjca 
---

A,,., 3 juilld. - Le dief de presse du corn• 
mand�menl territorial comi>ét�nt œmmunique : 

:Dûnanc11c- 2 •Juillet 1944. le 1J.O]da-t Donati 
Ilario, né en 1915, de Malvaiglia, qui se .beiignait 
dans le Tessin, -s'est noyé. 

Chronique sportive =:=i 
FOOTBALi. 

J..e: �lclolre de Slure 
En d[..pfocemen·t �·1 Fribourg, a'éql�Îpc de Sierre- a rkJ,"5Î 1'e�loit dr. buHre ee11e de Central, par 2 ·à J ; de ll"e lait, un .notwe:iu muroh de'Wen.t: 116. ('C'Ssa.ire cantre �Le J...oele ;pour <Usigner lo t1uaArià­

rn� ascendant r-0xru111d en p.,�mltte LLf:euf'. 
Donne dut.nec e.ux Sie.r:r.ob t Met • 

Radio-Programme-----. 
SOTTENS. - l\lal'dl 4 Jumet. - 1 b. IO Ré\•f'il· 

lr.-.mnlin. i h. 15 Jnfor,mntions. i h. 25. Diaqu.e. Hremic.rs propo5. \...onct-.rt ma-tinal. U lt. Emi-s.moR 
rnmml!Q.('. 1.2 Ji. Hi Vuriéf�s amérieain� t2 h. M ScheJ'7.Qndo. 12 h. 4.5 Informatio'M. 12 h. 05 J'en: d'ombre-, Jo.1;.. 1.3 h, Le> boujour <le Jack ROiian. l.'i -h. 10 Graroo.-(')CJU<"crt. 16 h. f'.:m.issi-On l'lOIDmll" 
M . .R6cH-a1 de vhmo. tG 11. 3S Mélodies. 11 h. eom .. 
munir..n-Uous din�rM'�- li li. OO L'�reu-v1:1 d'amou;r �fo7.1.1rt. 17 h. 1:. Le mes.sage !IUI mlades. l7 h. SÙ 1,f'.!l A"r·enlnr.es d"Emtac.hc t.'t du Bourdon Ba:u. 18 h. Rolf .fümo au piano, 18 h. 0,"j Peintre., et n'6UH. 18 h. rn .Jeune ... fillr.�. Rœ.o;gen...ctiampion. 18 h, 25 1...e phlt du j()Ur. JJôl h. 35 Philippe llrun et lrMe de Tuéberl. 18 h. 45 J..e mioro <lam: la vie. 19 _fi. 
l"n 11uart d'heure U.\'Cc Suppé el Llneke. 19 h, If> Jnrormations. 19 h. 2.5 ,Le progr.amme <te J.a soitte. rn h. 30 Le mlroi-r du temp..,, l9 h. 40 L'Anné yj. Jfnl':J'Onne. 20 J1. Messieurs les Rund!i.1lo·Cuir. 21 
h. 50 Informa.lion..,. 22 h. SaJ.nlRtio.n .r.ouandft, 

t La triple offcn-sW-e .contre Minsk a atteint térieur pour surveiller 1� alentours, 7 au.tre5 pé .. 
wn point (ll.llminant dans la journée de dimanche né-traient dans le cbât-eau. Pendant que quelques .. 
et l'enver:g11re c:Je ce.s opérations ·DOUrrait déter- uns te:iaient ,en. respect �es 15 .clomes� d� el.�-�;�;!('��f:�t�=ett. R�� •• �-RA.USIS 
miner le .sort de la garnison de Mi.i11Sok, .qui est la ma1son. d auires entrerent d�s 1.a ulle al ui.n."i que les tu.millas parOQlf�antfet, ont fa esli-mée 8. 200,()(X) -hommes. maniger. Sous la :menace des mltTadlette!, les dou.Jcur de faire parit du d6cès d� leur pet.k• 

- A la Colonie de vacance..s de Sion. ...;.... 

lnf. q>art. - M. le Dr Edouard Siern>, de Sion, 
vient de procéder à l'examen des en.fants pau­
vr� de la ville.. 160 .d•entre eux !P'Qurron t aUeir 
-p.auer un mois de vacances aux ·Ma-yens de 
Sion. 

homme5 masqu&t -demandèrent Mme 1�erite 1 
Couoh<t.;{)uparc et son ifils Gast<>n Coudiet-i.e- CHRISTIANE vy, a"Ccusés dl.M Ja tégion d•-être collahor.1.tion· 
ni-stes. Mme Mariguerite Coochet se trouvant l�ur .hi-en-atm.Se if;i.Ue, -sœur et pannto survenu ri 
daoo 1me ipa·rtie de la pièc.e qu'iJ� 11•apercevaicnt 

11 ig� de 8• mois, 
�as. 1œ· �eHe�rs masq.ués ;c�yant qu-e c'é�ait di·

L5j:T�:���:�== lîe-u à MurtignY. mercr.e.-
a -elle qu 1l:s a'VaJcnt �Iatr-e: 11rerent .sur sa. mcrc • 
Mme Alberti.ne Duparc:, Pui! ils <!i•en prirent -À 


